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au :plus, pour chaque fainille dans, chacune des di tes] expo .En efe nous ons at u
cités de Qébec et Motréal, a condition'que les'cit nousiledison ncreran c semainederflîere, qu'xouL'

yens des deux cités contribuent soittadividuellemen enn iteêté deon'dns ce oa aice 'e

ou soit par octrois de municipalités ou autrement, tionn'aitété don é dan' le;Jounal d'amroculture de

pour deux fois le. montant' o ffert par la Pr ovince."' ý la* province de 'lQuébeC; dans là numéro-, du, mois
Cou deux otiB ayant oues pau l àaP rOvdnce. d'août, que nous recevions. lundi dernier, pas un seul

Cesmreontionsnt été té es unanimeme, ous un lamot y a rapport. C'est certainementun oubli regret-
Chambre, ont été adoptée"s unanimàemhent, 'puis' un billtaedeaprtd ie'trsecteepoBinN

basé sur ces, résolutions a'subi s a prcmi*relct2ie. A ta 1  ea pr.è h ,rti.d'bette expoBitiôn;.dG,
la Séance do lundi, après avoir subisa a pdeuic ne n'avoir pas fourni 'aux rldacteurs.de Josurnaux agri-

lecture, ce bilu a pt sou isà la co sidérat duxi m cles l'e Tùrnald'Agriculure.et la azette des Cani-
mitéugnére ' uila adoptéisàaonsimedeetn d c pagnes, les renseignements et les annonces qu ils se -

la'mtrsitgealecure 'a aopté fant amendraient fait un plaisir de publier, au ieu do. les biger
latroisième lecture en a, été faite' à les emprunter,à certais .journaux privil.giés, pour

les Ilblier q uélques Bjours seulemeànt avaàntl'expýo.S-i o0n.

-Voici ce que nous lisons dans la Gazette d'Otta wa, 8D'1urer' connateulem potan d'o nos

au sujet de l'exposition qui doit avoir lieu à Ottawa 'j' a gic peu reconnaître 'l'imporne 'd n os

au mois: de septembre prochasin -journau:k.d'agriculture, 
.en 'ce .qui concerne nos expe-

a . d e g ,: sit ions agricole's.-M. l'écrivain' de laGaett'ed,,ta

tsécialement char e l'oranisation wa trouvera sans doute justifiable cette remarque

de l'a prochaine exposition est activement à l'ouvre, notre part.

Si• 'on en juge par le nombre de ses reunions, il pa-

rait bien décid ,de prendre tous:les moyens possibles -A --EG--

pour en assuar le succès. Pour la premiere fois la ca-

pitale sera l'e th'éatre d'une exposition aussi génerale, D

puisque tout le pays y est convié, et il importe de DYS

montrer à nos nombreux visiteurs que notre ville est T.- 7 o

à la hauteur de sa mission. Troisieme r da n cps -Lorsqen e lt'croit devoir a rettex

"Le départem'et de l'agriculture sem fo• ds dans un ' as aods , cu ures ia d e part, e -

r osé de seconder les promoteurB'de l'exposition dans igent des eng-rais a e bo ntps,, et'i"e autrenfurnd

eur laborieuse tâche, et son concours rendra le suc- nisent de pr duits ui ntelle fsont rs d'tite engrande,

cès beaucoup plus facile qu'il n'eût pu l'ètre autre- partie ad so as undre noui ell t fré d'engrais, il esti

1nent.ý Avc uün ministre aussi .intelligent et aussi pra. 'prudent de ne pas rendre leur retour fréquent, ,et de

tique que l'honorable a. me, il n't pas étonan les intercaler avec d'atresï*culturcs tout-dfois1oins

qu'il ait compris l'importance de donner le plus-de exigeantes et plus restituantes.

relief possible 'à cettl -exposition afin de faire con- La culture du lin,du bavre, et de toutes ls

naître les produits et les ressources du pays. ' lantes oleifères, exigent beac'oip d'engrais de.pre-

a Les nouvelles d'On ario sont des plus encoura- mière qualité, etfournissentg étiéraleëený te' ou d

geantes, et l'on peut compter sur un, grand nombre moyens d'eu former de nouvenux, à- moine que 'On ns

d'exposantset de visiteus de cette province. On dit' convertisse leurs ,graines>n huile lda r e -Ploit-

que Manitoba nous enverra aussi de superbes échan- tions mêmes qui les ot produités, et que les mares

tillons de. ses céréales. rous n'entendons guère parler qui en-poviennent n'y oient consomees, ou comme

de Qibec et des provinces maritimes. Il serait re aliments pour les bestiaux, ou comme engrais, ce qui

grettable qu'elles i*é fussent qu'imparfaitement re- n'arrive pstbujours. La culture d'u tabac et de plu-

présen à l'exposition, d'autant plus qu'elles sieurs autres plan ess Plus ou inoinsép'uisantes, four-

peuvent y ur. très avantageusemet. Nous atti- nissént également de bien faibles moyens de réparer

r'ons sur ce fait l'attention de la, presse fr-ançaise, car 1'é ûisèinoent qu'elles occas ionnent.

ous tenons à ce que nios compatriot e fassent pas e culvateuui estrepend ces cltures doit dono

reuve d'indifférence en cette circonstance, quand les admettre avec réserve dans les assolements, à

nos concitoyens parlant l'au lais4voit rivaliser d'ar- moinsqu'il ne puisse se procurer d'ai leurs, d ,onomi-

dor pour obtenir les meilleurs prix et attirer sur quement t'facilement, une abondante provision d'en-

leurs articles 'attention d'un r public nombreux......grais supplémentaire '(cas absouimnt rare' à 'a vé-

Ce qu'il importe avant tout, cette fois,' c'est de rité, vu le peu de soin que, l'on apporte i l'aminéna g-

faire éussir notre première grande epsitiori fédé- ment des fumiers), et lo cultivatour doit toujours les

raie, et pour obtenir ce résultat, il eût fallu le con- intercaler avec'd'aultres 'eultures propres 1a le pour-

cours actif et énergique de tous ceux qui par leur po- voir abondamment, soit le pailles qui,, retournantlnu

sition et par leur expérience sont en mesure de nous sol convertCs en ongrais, lcomme colle des c rires,

aider à mener à bonne fin une entreprise aussi consi- soit do' fourragea, qui domnnnt les moyenIs artoi-or

dérable. do nombreux troupien 'équii brx e' lessa ir en t i-

M. l'écrivain de la Gazette d'Ottawa semble craindre elles; -maintiennent s esi entre ls b-

que la Province de Québec ne soit qu'imparfaitement soins de latrro et ses productions.

représentée à cette exposition ;il 'n'y aurait la rien Sans cette précaution ['dixpons mabl il devient bor-

de surprenant, puisqu'on a pas pris toutes les'précau- tôt impossible de n ufgis'auxclturests-épm aO-

tions. nécessaires pour ne pas donner aux cultivaturs, di anirs 'd'ent, et ultures tr o sui UalteB et

qui doivent être les -premier rftrd e eo estuntesý néceSsitent, otIa tertre ne: tad1)n às

tions'et qui devraient n faire les principaux'frais réduire à un 'état fâcheux,' toujours long et dlfficileà

par l'exposition de leurs produits, les renseignements réparer. t a

qu'il convenait de leur donner, par rapport àý çtt 'Au' reste, la culture la .plus ftg9uÈes a ojourS


